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blicain modere, Carnot (3 decembre 1887). Le « scandale des
decorations » accrut le nombre des mecontents et profita ä

Boulanger qui, negociant avec le prince Napoleon, le preten-
dant bonapartiste, puis avec les fideles du comte de Paris,
devint le chef d’un parti ol se coudoyaient des patriotes exal-
tes, des republicains radicaux et la plupart des adversaires
de la Republique. Cet etrange parti s’intitula parti revision-
nisie et national, et resuma Son programme dans ces trois
mots : « Dissolution, Revision, Constituante », L’article essen-

tiel de la future Constitution devait etre l’election du President
de la Republiqueparlesuffrageuniversell:c’etaitle systeme de
1848, le plebiscite selon’'la formule bonapartiste.

Boulanger ayant ete mis ä la retraite (mars 1888), ses amis Orga-
niserent sur son nom une sorte de plebisciste permanent, en
posant sa candidature partout 004 ily avait un depute A &amp;lire.
L’argent pour cette incessante campagne &amp;lectorale fut fourni
sans compter, surtout par les royalistes: une seule souscrip-
tion fut de trois millions. En cinq mois, Boulanger fut six fois
Elu depute (mars-aoüt 1888). Une septieme election A Paris
(27 janvier 1889), fut un Cclatant triomphe, et le soir, apres
la proclamation des resultats du scrutin, on put croire que
Boulanger allait s’emparer de la Presidence, Il n’osa pas. Par
contre, quelques jours apres, un ministere compose de Tepu-
blicains moderes n’hesita pas &amp; prendre des mesures de rigueur
contre les revisionnistes et poursuivit leur chef, sous l’incul-
pation de complot contre la sürete de l’Etat, devant le Senat
Grige en Haute Cour de justice,

Boulanger,aqui le ministere sut faire croire qu’on se disposait
A V’arreter, s’enfuit en Belgique (31 mars 1889). ILs’y fixa, apres
que la Haute Cour l’eut condamne par contumace ala deportation
(14 a0üt 1889). Ses partisans, deconcertes par sa fuite, ten-
terent un supreme effort aux &amp;lections generales de septembre
1889: ils obtinrent difficilement quarante-quatre sieges, Le furieux
assaut donne par les partis anticonstitutionnels ä 1a Republique
se terminait ainsi par l’eclatante victoire des republicains.

La crise boulangiste n’avait nui en rien au succes
L’EXPOSITION d’une Exposition universelle, organisee pour le cen-

DE 1889 tenaire de la Revolution dc 39. Le monde enüer
8s’y pressa. IL y put voir la France toujours labo-

rieuse, pleinement prospere malgre ls troubles politiques,


